
JOURNEE MONDIALE DE L’HABITAT 2006 
 
 

MESSAGE A LA NATION. DU MINISTRE DU LOGEMENT ET DES TERRES, 
L’HONORABLE MOHAMMED ASRAF ALLY DULULL, M.P. 

 
 

Chers Compatriotes bonsoir. 
 
J’ai le privilège de m’adresser à vous à l’occasion de la Journée Mondiale de 

l’Habitat pour que nous puissions réfléchir ensemble sur le thème combien 

révélateur et évocateur des Nations Unies pour cette année, notamment « Les 

Villes, Catalyseurs d’espoir». 

 

Un regard sur ce qui se passe dans le monde en matière d’urbanisation révèle 

une montée époustouflante des personnes qui migrent vers les villes ou vers les 

agglomérations du type urbain à l’intérieur de leur pays, espérant y trouver un 

toit, du travail, et des opportunités plus sûres pour une meilleure vie et pour 

assurer leur avenir. 

 

Comme le fait ressortir le Secrétaire Général des Nations Unies, - d’ici l’an 2050,  

6 milliards de personnes, représentant deux tiers de l’humanité, vivront dans les 

villes, grandes ou petites, et des agglomérations urbaines. 

 

Les pôles d’attraction et les lieux d’espoir que les villes constituent pour les 

migrants internes deviennent paradoxalement des lieux de grand désespoir.  Il 

n’y a qu’à voir les taudis, les bidonvilles qui ne cessent de se multiplier dans le 

monde pour saisir les menaces socio-économiques, socio-culturels, et 

écologiques. Et comprendre le drame humain qui se joue pour des millions et des 

millions des personnes qui espèrent trouver dans les villes leur eldorado. Mais ils 

finissent dans leur grande majorité à patauger dans la périphérie, et vivre 
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l’amère expérience et la grande frustration d’une éprouvante désillusion avec des 

risques de fragiliser ou de fragmenter davantage le tissu social. 

 

Nul besoin pour moi de vous dire les résultats catastrophiques pour l’ensemble 

de l’humanité une fois le seuil de la tolérance dépassé, une fois l’œuf déjà plein 

explosant. 

 

Les Etats, les ONG, les Secteurs Privés, et toutes les Forces Vives sont en effet 

appelés à s’unir avec force dans la recherche des moyens pour assurer une 

urbanisation viable, et pour éliminer les taudis et bidonvilles afin que les villes 

deviennent un tout en elles mêmes excluant ainsi l’existence des espaces satellites 

et onéreux. 

 

Chez nous, nous devons tous travailler pour que notre pays devienne une 

grande ville dans son ensemble. Pour que les différences entre villes et villages 

 s’amenuisent tout en préservant leurs propres spécificités.  Simultanément, nous 

devons tous travailler pour que le but d’ « Un Toit Pour Toi » puisse être atteint 

dans les conditions les meilleures. 

 

La décentralisation reste un des éléments clefs de notre programme 

gouvernemental.  Et je réitère, à cet effet, que le gouvernement s’est engagé à 

favoriser la décentralisation des activités administratives et économiques afin 

que - 

Primo,  toutes les régions du pays puissent avoir une chance égale de se 

développer ; 

Secundo, les mauriciens puissent travailler autant que possible dans des 

régions peu éloignées de leur lieu d’habitation ; et 
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Tertio, la répartition géographique plus équitable puisse décongestionner 

les artères principales qui mènent actuellement aux quelques 

centres d’activités. 

 

La décentralisation reste au cœur de notre vision et nous sommes amenés à poser 

les bases d’une île Maurice décentralisée où tout le pays, villes comme villages, 

connaîtra un développement plus harmonieux. 

 

Chers Compatriotes, 
 

La migration interne, l’urbanisation,  avec à la fois les possibilités et les 

problèmes qu’elle génère,  met à rude épreuve notre capacité à nous tous de 

sauvegarder et de garantir l’avenir du monde, notre avenir, et celui de notre 

pays.  Et d’assurer l’avènement d’un habitat sain et digne de l’être humain. 

 

Réfléchissons donc ensemble à cette occasion solennelle. 

 

Merci, bonne soirée et tous ensemble pour un meilleur avenir. 
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